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Retrouvez le bulletin de santé du végétal  

sur le web... 

¶ www.draaf.pays-de-la-loire.agriculture.gouv.fr 

¶ www.pays-de-la-loire.chambres-agriculture.fr 

¶ www.fredonpdl.fr   

é ou inscrivez-vous en ligne pour être 

informé directement par mail de chaque 

nouvelle parution :  
www.pays-de-la-loire.chambres-agriculture.fr/

innovation-rd/agronomie-vegetal/surveillance-

biologique-du-territoire/abonnez-vous-gratuitement-

aux-bsv 

A B O N N E M E N T  B S V  

A C T U A L I T E S  
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R®seau dõobservations  
 

Quatre sites (jardins dõamateurs et es-

paces verts), en Loire-Atlantique (site de 

pi®geage/site dõobservation visuelle) et 

Vend®e (site de pi®geage/site dõobserva-

tion visuelle). 

 

Observations 
 

Seul un des observateurs signale la pré-

sence de chenilles. 

Les trois autres confirment lõabsence de 

la pyrale du buis, que ce soit au stade 

larvaire ou adulte. Néanmoins, la période 

actuelle est favorable au développement 

de ce ravageur. Des vols pourraient avoir 

prochainement lieu, suivis de ponte et 

dõ®closion. 

 

 

Période de risque 
 

Il convient dõ°tre tr¯s vigilant et dõobser-

ver attentivement ses buis pour pouvoir 

intervenir précocement et efficacement. 

 

Cycle biologique, Surveillance, Analyse 

de risque, Prévention, Méthodes alter-

natives 

Cf. BSV JEVI n°3 en cliquant sur la vi-

gnette ci-contre. 

B uis  

¶ Pyrale : peu dôobservations mais vigilance 

JARDINS ORNEMENTAUX 

Pyrale du buis 

Peu dõobservations mais 

vigilance 

Cyprès 

Pucerons : présence et dé-

gâts signalés fin mars 

Fusain dõEurope 

Hyponomeute : jeune stade 

observé 

Lys 

Criocère : ponte et éclosion 

Platane 

Tigre : présence variable 

Rosier 

MTN : absence confirmée 

Pucerons : premiers signale-

ments fin mars 

Viorne ôBoule de neigeõ 

Pucerons noirs : premiers 

signalements 

« Observation dernière mi-

nute » 

Eilema caniola : en 49 et 53 

 

POTAGER / VERGER 

Chou 

Altise : premiers signale-

ments début avril 

Aleurode : présence ponc-

tuelle 

Limace 

Testacelle blanche : un si-

gnalement en Mayenne 

Pomme de terre 

Prévention : mildiou 

Pommier 

Puceron lanigère : faible 

présence fin mars 

 

Portail Ecophyto Pro ZNA 

Site internet : Jardiner Autre-

ment 

JARDINS ORNEMENTAUX  

http://www.draaf.pays-de-la-loire.agriculture.gouv.fr
http://www.pays-de-la-loire.chambres-agriculture.fr/
http://www.fredonpdl.fr
http://www.pays-de-la-loire.chambres-agriculture.fr/innovation-rd/agronomie-vegetal/surveillance-biologique-du-territoire/abonnez-vous-gratuitement-aux-bsv/
http://www.pays-de-la-loire.chambres-agriculture.fr/innovation-rd/agronomie-vegetal/surveillance-biologique-du-territoire/abonnez-vous-gratuitement-aux-bsv/
http://www.pays-de-la-loire.chambres-agriculture.fr/innovation-rd/agronomie-vegetal/surveillance-biologique-du-territoire/abonnez-vous-gratuitement-aux-bsv/
http://www.pays-de-la-loire.chambres-agriculture.fr/innovation-rd/agronomie-vegetal/surveillance-biologique-du-territoire/abonnez-vous-gratuitement-aux-bsv/
http://draaf.pays-de-la-loire.agriculture.gouv.fr/IMG/pdf/bsv_zna_20170224_cle4316ae.pdf
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Cyprès  

R®seau dõobservations  
 

Un site en Maine-et-Loire. 

 

Observations  
 

Des pucerons du cyprès et des dégâts associés ont été ob-

servés fin mars. 

 

Analyse de risque phytosanitaire 
 

Si les colonies sont denses, il peut être constaté des symp-

tômes de dépérissement sur Cupressus sempervirens. Il se 

pourrait également que les infestations précoces des puce-

rons soient accentuées par les effets de la sécheresse dans 

certains sols (été 2016) ou d'autres affections secondaires, 

biotiques ou abiotiques. 

De telles attaques sur Cupressocyparis x leylandii en Anjou 

ont été observées dans les années 2000 et sur Cupressus 

sempervirens et C. macrocarpa en Charente-Maritime dans 

les années 1990. Certains ouvrages ou articles publiés 

montrent des dégâts semblables localisés dans le sud de la 

France ou en Italie, avec parfois de graves dépérissements 

de haies ou d'alignements. 

À partir des piqûres des pucerons, des infections de ra-

milles ou de rameaux seraient causées par certains champi-

gnons pathogènes comme Pestalotiopsis funerea ou Seri-

dium cardinale (chancre cortical du cypr¯s), hypoth¯se ¨ 

vérifier par analyse. 

 

Infos et photos 
 

BSV ZNA du 26 avril 2012, en cliquant sur la vignette, en 

page 5. 

¶ Pucerons : présence et dégâts signalés fin mars  

Fusain dôEurope 

R®seau dõobservations  
 

Un site en Maine-et-Loire. 

 

Observations 
 

Un signalement de ce ravageur sur fusain dõEurope a ®t® 

effectu® fin mars. Deux cocons ont ®t® observ®s. Lõobserva-

trice pr®cise ®galement quõil sõagit de tr¯s jeunes stades 

larvaires (cf. photo). 

 

Informations 
 

Ces chenilles sont gr®gaires et inf®od®es ¨ lõessence 

quõelles colonisent. Le stade adulte est un papillon de nuit. 

 

Analyse de risque phytosanitaire 
 

Ces chenilles ne sont pas urticantes. Une fois ces dernières 

nymphosées et parties, les arbustes font de nouvelles 

feuilles. 

Bien quõimpressionnantes, ces attaques sont g®n®ralement 

sans d®g©t, hormis lõimpact esth®tique visuel. N®anmoins, 

sur Fusain du Japon et associées à des attaques de coche-

nilles, ce complexe de parasites peut affaiblir ces végétaux 

et provoquer des dépérissements de rameaux. 

¶ Hyponomeute : jeunes stades observés  
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Jeunes stades larvaires dõhyponomeutes sur fusain dõEurope 

http://www.pays-de-la-loire.chambres-agriculture.fr/fileadmin/user_upload/Pays_de_la_Loire/022_Inst-Pays-de-la-loire/Listes-affichage-FE/RetD/Vegetal/BSV/JEVI/2012/bsv_zna_20120426.pdf
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L ys  

R®seau dõobservations  
 

Trois jardins de particuliers en Loire-Atlantique et Vendée. 

 

Observations  
 

Au mois de mars, seule la pr®sence dõadultes ®tait consta-

tée sur Lys asiatique et Lys de la Madone. 

Deux jardiniers indiquaient des accouplements sur leurs lys  

la semaine dernière (le 28 mars et le 2 avril). 

Au début de cette semaine, le troisième observateur vient 

de signaler la pr®sence dõïufs et de larves (le 3 avril). Les 

populations sont en augmentation. 

 

Analyse de risque phytosanitaire 
 

Il faut être vigilant ces prochains jours : bien observer les 

nouvelles pontes et ®closion sur lõensemble des sites. 

Prévention 
 

Une destruction manuelle est opérée par les jardiniers. Fré-

quemment effectué, ce moyen de lutte est efficace à 

lõ®chelle dõun jardin de particulier si la surveillance est r®gu-

lièrement assurée. 

 

Infos et photos 
 

BSV JEVI n°5 du 23 mars 2017, en 

page 2. 

¶ Criocère : ponte et éclosion  

R®seau dõobservations  
 

Six alignements de platanes (espaces verts : bordure de 

parking) en Maine-et-Loire, Mayenne, Sarthe et Vendée. 

 

Observations  
 

Les tigres du platane (forme adulte hivernante) sont comp-

tabilisés chaque semaine sur une surface de 10 cm² sur le 

tronc et les rhytidomes (écorces se décollant) prélevés des 

platanes. Il est ensuite effectué une moyenne de ces comp-

tages par site, totalisant chacun 10 platanes. 

 

Seuil de risque 
 

A titre de référence, en milieu urbain principalement, on 

estime que le seuil de nuisibilité est fixé à 70 tigres/dm² de 

rhytidomes. 

Ce seuil est de nouveau dépassé pour le site mayennais. 

P latane  

¶ Tigre : présence variable  

http://draaf.pays-de-la-loire.agriculture.gouv.fr/IMG/pdf/bsv_zna_20170323_cle49134d.pdf
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Analyse de risque phytosanitaire 
 

Plus dõinformations : BSV JEVI nÁ4. 

 

 

RAPPEL BSV n°4 : 

Il convient de v®rifier lõenvironnement du site et dõestimer si 

les années précédentes, ces ravageurs ont causé de réelles 

nuisances. Malgré une moyenne dépassant le seuil de 70 

tigres/dmį, une intervention nõest pas syst®matique et de-

puis deux ans, les populations étaient inférieures à ce seuil 

(moyenne maximale hebdomadaire : 51 tigres/dmį en 53 

en 2016 et 23 tigres/dmį en 85 en 2015). Ce sont lõen-

semble de différents éléments (contexte du site, végétaux, 

population) qui sont à analyser. De plus, avant toute inter-

vention et pour sõassurer de son efficacit®, la migration des 

tigres vers le feuillage (sõeffectuant g®n®ralement en avril) 

est à prendre en compte. 

Prévention 
 

Il convient dõ®viter les ®lagages annuels syst®matiques (une 

s¯ve riche attirera dõautant plus ces ravageurs). 

¶ Tigre : présence variable (suite)  

Rosier  

R®seau dõobservations  
 

Deux parcelles en jardins dõamateurs, en Loire-Atlantique et 

Mayenne. 

Observations  
 

Actuellement, il nõy a aucun sympt¹me de la maladie des 

taches noires sur les parcelles suivies. 

¶ Maladie des taches noires : absence confirmée  

R®seau dõobservations  
 

Cinq parcelles en jardins dõamateurs, en Loire-Atlantique,  

Maine-et-Loire, Mayenne et Vendée. 

 

Observations  
 

Fin mars, quelques pucerons étaient observés sur Rosa-

chinensis ôViridifloraõ (44) et vari®t®s inconnues (53), sur 

deux des cinq parcelles suivies. Et, au début de cette se-

maine, seules les parcelles angevines et mayennaises res-

tent touchées. 

 

Indice de gravité 
 

Lõindice de gravit® est de 1 sur les deux sites touch®s 

(correspondant ¨ ç une plante avec quelques pucerons è). 

 

Prévention 
 

Actuellement, les conditions météo sont encore fraîches le 

matin, elles ne permettent pas aux populations de se déve-

lopper rapidement. 

 

Néanmoins, localement, les températures pouvant monter 

dans le cours de la journée et atteindre des records de cha-

leur, il faut rester vigilant et ®galement guetter lõarriv®e des 

auxiliaires. 

¶ Pucerons : premiers signalements fin mars  
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Quelques pucerons sur rosiers 

http://draaf.pays-de-la-loire.agriculture.gouv.fr/IMG/pdf/bsv_zna_20170309_cle47317c.pdf
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Viorne óboule de neigeô 

R®seau dõobservations  
 

Deux parcelles en jardins dõamateurs en Loire-Atlantique et 

en Mayenne. 

 

Observations  
 

Actuellement, des pucerons noirs sont observés sur la plu-

part des jeunes pousses et sur de nombreuses boules de 

fleurs dõun Viburnum opulus 'Roseum'. Et, tandis quõils for-

ment des colonies en Loire-Atlantique ; en Mayenne, les 

populations restent limitées à quelques individus. 

¶ Pucerons noirs : premiers signalements  
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Colonies de pucerons noirs sur Viorne ôBoule de neigeõ 

Passer un jet puissant sur le feuillage pour déloger les pucerons. 

Procéder à une destruction manuelle régulière. 

Surveiller lõhomog®n®it® de lõarrosage des cultures, les plantes s¯ches sont tr¯s attractives pour les pucerons. 

Utiliser des plantes attractives (centaur®es, capucine, ortie, fenouilé) en p®riph®rie du jardin pour canaliser les pre-

miers vols et sédentariser les auxiliaires. 

Pour les esp¯ces ayant deux plantes h¹tes, ®viter la culture des deux plantes ¨ proximit® lõune de lõautre dans votre 

jardin. 

Préserver un coin de prairie dans votre jardin pour permettre aux auxiliaires (coccinelles, perce-oreilles, chrysope, oi-

seaux, é ) de rester pr¯s de vos plantations. Ils seront dõautant plus efficaces au maintien dõune faible population de 

pucerons. 

De nombreux organismes de biocontrôle existent, prédateurs (chrysopes, coccinelles) et parasites, pour maîtriser les 

populations de pucerons. 

«  O bservations dernière minute  »  

Un particulier en Mayenne a observé des chenilles le long 

des murs de sa maison, remontant jusquõ¨ la toiture ; et a 

ramené ces dernières à la FDGDON 53. 

Il sõagit dõEilema caniola, chenille urti-

cante faisant lõobjet dõun article dans le 

dernier flash sanitaire régional de mars 

2017 (page 2). 

 

¶ Eilema caniola : en 49 et 53  
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Chenilles Eilema caniola 

http://www.fredonpdl.fr/iso_album/flash_sanitaire_25_vf.pdf

